
28 LES CLOCHIES DE SAINT-BONIFAC'E

Il y fut un élève remiarquajble. Aussi, comme l'a écrit M. Chère*

-M~ Grand Sé'rinai, e (le, I j,e.-le-Saunier - les s upérieurs jetèrent-

de bonne heure les yeux sur lui pour' l'associer à leur cominunauté'

Eit lorsque. après son cours de théologie achevé, il eut passé deux ans,

au Séminaire français pour y prendre ses grades en piiosophie et en,1ý
théologie, il entra en 1875 au Grand Séminaire pour y enseigner ce r-,

tains traités de dogme; en 18'6, il fut chargé du cours d'histoire-

ecclésiastique, en remplacement de -M. Perard, nommet(. supérieur duA

Petit Séminaire dle Vaux,

Il y avait en lui, dit MN. Chère ( ouvragye cité). une rihe étoffel

de professeur et de directeur. M1ais IDieu l'appelait à la vie religieuse'-5

-M. Benoît entrait à. l'automne de ]8î7 chez les Chanoines Ièules

de l'Immaculée. Conception, dont la Congrégation cflmnencait à croîA1

tre A l'ombre de la cathédrale."

D)om- Benoît avait été attiré par l'idéal qlue poursuivait le x
D)om Gréa: un clergé voué au ministère pastoral des a1nîes, puisant.

une efficacité (l'action puissante dans les splendeurs quotidiennes de

l'office divin, dans la pauvreté, les renoncemnents et les austérit<'s de

la vie religieuse, dafls l'offrande chaque jour renouvelée dlu sacrifice

(le la louange liturgique et de l'imrmolation du corps par le jeuîne etý

l'abstinence.

L'aine du fondateur et celle dle ce disciple (l'élite s'étaient uniCe'

-et comme fondues ensemble; le disciple semblait destiné à Ître l'héri-ý

tier de l'esprit du maître. D)ieu, dýmns ses impénétrables desseins, W

rappelé A lui le disciple, laissant au maître la douleur de la tséparation'

Une première séparation avait déjit eu lieu. D>om Benoît paspS

une dizaine d'années à Saint-Claude, dans un travail incessant. Maîtr

-des novices, professeur de théologie qu'il enseignait sur le texte mîm

-de la Somime de saint Thomas, il trouva encore le temps d'écrire deul'

ouvrages de fonds doctrinal: Les Erreuî,,-s rndr'~ ( 2 vol. n-Il2 )

commentaire remarquable' de clarté et d'enchiaînemei(nt logique d
famouxtýyllabus de Pie lx; et La Fr«nc-iluçonnerie, 2e partie d

La Cité anticLretienne ( aussi 2vol. in.112) où e8t dépeinte en trait

vi'fmila lutte menée par la franc-maçonnerie contre D)ieu, contre Je-svOe

Christ et son Eglise.

Pis il écrivit son Jli8oire (le l'Abbaye et (le Mi ''e rcde aint'

Clautde (2 vol. in-4, très Compacts ), monument d'érudition peut.étr


